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Carnet de Voyage        Avril 2024 

 

La Grèce : Delphes - Les Météores, Thessalonique et Vourvourou  
 

   
Le temple de Cap Sounion Pont Rion, Antirion Monastère ‘Grand Météores’ 

 
Comment la Grèce est devenue pour moi un des plus beaux pays au Monde et je dirai 

même ‘ma seconde patrie’.  
Dans les années 80, débutant ma carrière dans le tourisme, j’ai la chance de décrocher un 

poste dans ce pays pour un voyagiste allemand et puis ce seront plusieurs saisons en tant 
que guide-circuit chez Cruise Air, TO spécialiste de la Grèce et de Chypre que beaucoup 

d’entre vous ont bien connu.  

De très belles années passées à sillonner ce pays où je reviens toujours avec un immense 
plaisir !  

 
Même si la Grèce a changé, a évolué, a intégré l’Europe, a construit des autoroutes, elle a 

gardé son âme. Les souvlakis restent plus populaires que les Big Mac et des villes comme 
Athènes et Thessalonique sont devenues très branchées et très ouvertes sur le monde. 

La Grèce est tournée vers le futur tout en gardant ses traditions fortement ancrées et les 
Grecs restent très fiers de leur patrie.  

 
Après avoir survolé le sud de l’Attique et aperçu le temple du Cap Sounion, notre avion se 

pose à l’Aéroport international Eleftherios Venizelos, du nom de son premier ministre, 
fondateur de la Grèce moderne, champion du Panhéllenisme.   

 
Nous décidons de louer une voiture et de profiter de cette belle après-midi pour descendre 

vers le Cap Sounion dominé par le Temple de Poséidon et visiterons également le 

Sanctuaire d’Athéna. Une vue exceptionnelle sur la Mer Egée. Pour nos Amis photographes, 
pensez à planifier vos dates de vacances avec la pleine lune. Vous pourrez ainsi 

immortaliser votre visite avec la pleine lune entre les colonnes du temple. Grandiose !  
 

Le lendemain matin, nous prendrons la route de la Riviera athénienne en passant par 
Vouliagmeni, Glyfada et mettrons le cap vers Corinthe. Trafic dense car il nous faut 

passer par le sud d’Athènes non loin du port du Pirée et cette mégapole compte quelques 6 
millions d’habitants quand tout le pays en dénombre 10 millions.  

 
Une soixantaine de kilomètres plus loin, nous ferons un arrêt à Isthmos où la route 

traverse le fameux Canal de Corinthe, dont les travaux seront commencés en 1882 par 
une société française et terminés en 1893 par une compagnie hellénique. Cette tranchée de 

6,3 km de long et de 24 m de large permet aux navires d’éviter un long détour autour du 
Péloponnèse, cette presqu’île devenue île après la construction de ce canal. Il relie ainsi la 

Mer Ionienne à la Mer Egée. Lorsqu’on traverse ce canal à bord d’un bateau de croisière ou 

d’un yacht, cela reste un souvenir exceptionnel tout en admirant la tranchée qui s’élève à 
52 m.  
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Nous emprunterons l’ancienne route (on peut opter pour l’autoroute) le long du Golfe de 
Corinthe pour profiter des beaux paysages et ferons un arrêt au Monastère de Kalavrita, 

haut lieu de l’Indépendance grecque en 1821 et c’est aussi l’histoire du village marquée par 
le massacre de Kalavryta, un crime de guerre nazi perpétré le 13 décembre 1943 où 1436 

hommes soit 70 % de la population masculine du village fut exécutée (seuls 13 hommes en 
réchappèrent). 

 
On poursuivra notre périple en direction de Patras, ville-étape bien connue pour ses 

liaisons de ferries avec l’Italie mais qui ne présente aucun intérêt sur le plan touristique 
et emprunterons le splendide pont à haubans entre Rion et Antirion, reliant ainsi le 

Péloponnèse au continent en 5 minutes au lieu des 45 minutes en ferry. Long de près de 
3 km, il peut résister à des vents de 250 km/h, à un éventuel séisme de magnitude 7 sur 

l’échelle de Richter et fait ainsi la fierté de son constructeur Vinci. Nous longerons l’autre 
rive du golfe de Corinthe jusqu’au petit port d’Itéa, l’ancien port de Delphes.  Une halte 

dans ce petit village, véritable havre de paix où nous nous régalerons de calamars péchés 

du matin, de petites dorades grillées, d’un tzaziki maison, le tout arrosé d’un ouzo bien 
frais avant de partir à l’assaut de la montagne et de son site autrefois surnommé le 

‘Nombril du Monde’ et classé au patrimoine mondial de l’Unesco depuis 1972.   
 

Delphes, située sur une terrasse au pied de falaises verticales est un des plus grands 
sanctuaires panhélleniques. Une grande ½ journée, voire une journée est nécessaire pour 

visiter le site archéologique, arpenter ses allées tout en accédant au théâtre, au stade, au 
Tholos, cette rotonde en marbre considérée comme l’une des merveilles de ce lieu sans 

oublier le splendide musée avec la salle des couroi, le trésor des Athéniens, la célèbre 
statue de l’Aurige de Delphes ainsi que ses nombreuses pièces.  

 
Après cette immersion dans l’antiquité, nous ferons route vers les Météores en passant 

par Lamia et ses plaines agricoles à perte de vue puis autoroute vers Karditsa, Trikala et 
faire une halte de 2 jours au pied des fameux Monastères à Kalambaka. Également inscrit 

au patrimoine mondial de l’Unesco depuis 1998, ce site est unique, un décor naturel 

surréaliste. Il y a des millions d’années, ce sont des énormes blocs de grès qui se sont 
formés sous la mer et le niveau de la mer ayant baissé et s’étant retiré, ce sont 

d’imposantes falaises qui se dressent dans la plaine de la Thessal ie. 
Durant les XIV–XVème, ces monastères chrétiens orthodoxes seront construits en haut de 

ces pitons rocheux qui n’étaient accessibles que par des échelles en corde, des systèmes 
de poulies pour monter les matériaux de construction, les provisions etc. Ces systèmes 

ont été conservés, seront automatisés et sont encore utilisés pour rénover et entretenir 
ces bâtiments qui semblent suspendus dans les airs.  

Actuellement 6 monastères sur les 22 subsistent et abritent encore moines et nones.  
Vêtus d’une jupe longue et des épaules couvertes, pantalons longs pour les messieurs, 

nous visiterons 3 monastères :  
 

Le Monastère ‘Grand Météore’ ou Monastère de la Transfiguration du Christ. C’est le 
plus ancien, fondé vers 1340, le plus imposant sur le plus large rocher et à une altitude 

de 613 m. De nombreuses marches à gravir pour y accéder depuis le parking mais on y 

visitera un petit musée qui évoque la guerre d’indépendance et le rôle joué par ces 
monastères, on y verra une ancienne cuisine, salle à manger etc. 

 
Le Monastère de Varlaam, le plus spectaculaire car édifié sur un piton vertigineux. Une 

petite église avec des fresques splendides de Frango Catellano, un des maîtres de l’art 
post-byzantin, un petit musée remarquable, un jardin fortifié ainsi que le treuil utilisé 

autrefois par les moines.  
   

Le Monastère de Roussanou, d’où on a une vue imprenable sur le Grand Vaarlam et 
sur le Monastère de St Nicolas. Il est assez facile d’accès car beaucoup moins de marche. 

Il est tenu par des sœurs qui entretiennent un très joli jardinet à l’anglaise et sont très 
fières des belles fresques datant de l’école crétoise.   
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Treuil Jardinet Roussanou Icones 

 
Après cette étape spirituelle, nous découvrirons la Grèce moins touristique mais qui offre 

des paysages splendides avec ces épaisses forêts de pins, de hêtres, ses lacs de 
montagne, ses champs de coquelicots, ses cultures maraîchères. Nous ferons halte à 

Grévena, connue pour sa cuisine qui tourne autour des champignons poussant dans les 
forêts des alentours et Kozani pour la culture du safran. Des villes qui ne présentent pas 

un grand intérêt architectural ou historique mais sont au cœur d’une grande région 
agricole. La campagne y est très belle et offre des paysages relaxants sans oublier que la 

chère y est très bonne et complètement différente de celles que l’on connaît. Une cuisine 
plus paysanne élaborée avec ses produits locaux comme les saucisses, les aubergines, 

les cerises et les fraises qui, ici, y sont excellentes. 
 

 

 

 

 

Avant d’arriver à Thessalonique ou Salonique, nous visiterons le site archéologique 
d’Aigai et connu actuellement sous le nom de Vergina.  

 
 

  
Urne royale Couronne royale en chêne 

 
C’est le plus grand bâtiment de la Grèce classique et le plus important après le 

Parthénon.   
Erigé en 350 avant JC par le roi de macédoine Philippe II (le père d’Alexandre le Grand), 

ce site sera partiellement détruit par les Romains et fera l’objet d’un classement par 

l’Unesco en 1996. Durant 15 ans une restauration sera entreprise et mettra en évidence 
des sols en marbre, des mosaïques aux motifs complexes. 

Sur ce site où fut célébré le couronnement d’Alexandre le Grand, un des plus importants 
conquérants de l’histoire qui étendit son royaume jusqu’à l’empire perse et jusqu’à 

l’actuel Pakistan en passant par l’Ouzbékistan, nous visiterons le musée qui renferme des 
collections uniques au monde et qui nous dévoilent le contenu incroyable de ces 

tombeaux. Comptez au moins 2h compte tenu des richesses qui y sont exposées.    
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Cérémonie de baptême à l’église St 

Grégoire 
Tour Blanche 

 
Eglise byzantine 

 

                     

Thessalonique ou pour nous Français souvent appelée Salonique est la 2ème plus grande 

métropole de Grèce avec 500 000 habitants. Libérée et intégrée il y a un peu plus d’un 
siècle en 1912 à la Grèce, Thessalonique aura connu une multitude d’invasions avec des 

conquérants comme les Slaves, les Arabes, Les Sarrasins, les Normands et bien sûr les 
Turcs. C’est une métropole moderne qui garde les stigmates d’une histoire agitée et d’un 

caractère cosmopolite. C’est un grand centre universitaire, une ville débordante de vie. 

Pour nous familiariser avec cette ville implantée au fond du golfe Thermaïque, nous 
prendrons un bus Hop On Hop Off qui nous permettra de visiter et de nous déplacer 

facilement.  
 

Premier arrêt : la tour blanche ou Lefkos Pyrgos ; le symbole de la ville est cette tour 
construite par les Vénitiens au service des Turcs au XVème siècle, servira de tour défensive 

et ensuite de prison pour les condamnés à mort. Elle se dresse sur le front de mer 
résidentiel, long de plusieurs kilomètres et permet aux habitants comme aux touristes de 

profiter de l’air et de la vue sur la mer.  
 

Non loin de là, nous visiterons le Musée archéologique renfermant tous les trésors de 
la Macédoine ancienne. Récemment rénové, il renferme des pièces uniques qui illustrent 

bien l’activité de la Grèce du Nord dans les siècles les plus reculés.   
Ano Poli ou la ville haute est le seul quartier historique qui a survécu au grand incendie 

de 1917. Une vue à couper le souffle sur le golfe, prenez un café sur un balcon-terrasse 

dominant la ville et suivez les vestiges des remparts datant du IVème siècle.  
  

En redescendant, nous visiterons Aghios Dimitrios, une basilique à 5 nefs qui renferme 
de belles fresques et de splendides mosaïques ; Rotonda, un bâtiment circulaire doté 

d’un immense dôme de 30m de haut qui fut probablement un temple de Zeus puis une 
église et elle sera transformée en mosquée avec le rajout d’un minaret sous la 

domination turque. A côté, il y a une charmante église dédiée à St Georges. 
 

Nous poursuivons notre promenade vers le centre animé de la ville, vers les allées 
Aristotelous (Egnatia). C’est le cœur de la cité, avec une belle unité architecturale dans 

laquelle 2 très beaux hôtels ont pris place (l’Electra palace et Olympion), de très beaux 
massifs paysagés, et de belles boutiques qui attirent la bourgeoisie locale tout comme 

celle venant de Bulgarie.  
 

On reprendra notre bus pour aller voir l’ancienne gare des Tramways et passer devant 

le port qui accueille de nombreux navires de croisières permettant ainsi aux passagers de 
visiter le site de Verginia et bien sûr, Thessalonique.  
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Nous resterons 3 jours à arpenter les rues et avenues pour découvrir les églises, les 
monuments byzantins, le musée juif car c’est ici que la communauté y est la plus 

importante et bien sûr à gouter une autre cuisine grecque, sûrement moins connue que 
celle de l’Attique ou du Péloponnèse mais tout aussi savoureuse avec ses beignets de 

pommes de terre, ses feuilles de vigne farcies ( il y a beaucoup de vignobles à l’Est de la 
ville en allant vers Kavala), ses feuilles de choux farcies, ses feuilletés à l’agneau (Manti), 

ses soupes à base de tripes, ses pilafs aux moules, ses saucisses, ses ragouts et bien sûr 
ses feuilletés à la crème pâtissière (Trigona Panoramatos). Dans le quartier Ladadika, on 

trouve quelques très bonnes tavernes ou restaurants offrant une cuisine raffinée et 
goûteuse. C’est également le paradis des mezzés, ces tapas à la grecque qui constituent 

un assortiment de mets très diversifié. 
 

 

 
 

 

Vourvourou Presqu’île de Sithonia 

                                

Puis nous mettrons le Cap sur la Chacidique connue pour ses 3 presqu’îles (Kassandra, 
Sithonia et Athos) dont l’une est le mont Athos où seule la gent masculine peut accéder 

aux monastères occupés par les Moines. Notre première halte sur la presqu’île de 
Sithonia sera à Vourvourou que l’on surnomme les Caraïbes grecques : vite nous enfilons 

notre maillot de bain et plouf dans une mer turquoise. Un très beau paysage, une vue 
imprenable sur les montagnes lointaines de la presqu’île Athos. Un vrai havre de paix en 

mai ou début juin avant l’invasion des Bulgares et des Roumains mais aussi des Anglais 
et des Allemands. Quelques petites tavernes, de nombreux appartements et bungalows 

en bord de mer, un petit hôtel, permettent d’y passer des vacances sublimes.  
 

Nous ferons le tour en voiture de cette presqu’île de Sithonia très montagneuse et 

quelques arrêts dans des petites criques pour nous baigner. Un des plus beaux complexes 
hôteliers Porto Carras y a été implanté dans les années 70 et offre encore de nos jours 

un séjour mémorable.   
 

La Grèce du Nord mérite un voyage à part entière et grâce à ses liaisons aériennes 
directes entre Paris ou Mulhouse et Thessalonique, on peut facilement envisager un 

circuit de 5 à 10 jours, voire plus si on souhaite prolonger par un séjour balnéaire.  
Notre voyage se terminera ici et nous projetons de repartir pour vous faire découvrir 

Athènes devenue une ville tendance loin des images que l’on a eu il y a quelques 
décennies. 
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Les tips de Christine 
 

Mes coups de cœur  
•   La petite taverne To Karé tou Mezé sur le port d’Itéa.  

•   Hôtel Amalia, Kalambaka à 5 km des monastères des Météores.  

      Beaux jardins, piscine olympique, un excellent petit-déjeuner, très bon service.       
• Le musée de Verginia.    

• Place Aristotelous à Thessalonique avec ses cafés. 
• Vourvourou pour son cadre balnéaire : Villa Natalia. 

 
Les infos pratiques  

• Formalités : Carte Nationale d’Identité ou Passeport en cours de validité. 
• Durée du voyage : une quinzaine de jours minimum pour visiter la Grèce 

continentale.  

• Meilleure saison : de Mars à Novembre. On peut visiter Thessalonique durant 
l’hiver.     

 
Mes adresses sympas  

• Café de l’Electra Palace à Thessalonique, joli cadre, excellent service et cuisine 
grecque raffinée. 

• Foul Tou mezzes à Thessalonique : Katouni 3, Place Ladadika.  
 

 
En savoir plus 
http://www.visitgreece.gr  
mail : info@ot-grece.fr 
 
Posté par Christine Teillet, adhérente depuis 2022 et déléguée régionale Nouvelle Aquitaine. Pour 
plus d’informations, vous pouvez la joindre par courriel : afstaquitaine@gmail.com 
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